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Le Parc naturel marin d’Iroise, situé à la pointe de la Bretagne, 
abrite deux groupes côtiers de grands dauphins (Tursiops truncatus, 
Fig. 1). Il est aussi fréquenté par des grands dauphins pélagiques de 
passage. Des grands dauphins solitaires et familiers peuvent aussi y 
être rencontrés, tels, récemment, Zafar et Randy (Nunny et Simmonds, 
2019). Ces grands dauphins, et tout spécialement les deux groupes 
côtiers, sont suivis depuis des années par les équipes du Parc naturel 
marin d’Iroise, notamment par des approches de photo-identification. 
Aucune donnée génétique les concernant n’est disponible, mais 
des campagnes de prélèvement de biopsies sont difficilement 
envisageables à cause de leur impact en matière de dérangement. 
Pourtant, estimer les flux de gènes entre les groupes côtiers voisins ou 
avec les individus pélagiques est de grande importance en matière de 
conservation. Décrypter les liens entre relations familiales et structure 
sociale des groupes côtiers est également nécessaire pour bien 
comprendre leur dynamique.
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Figure 1. Périmètre du Parc naturel marin d’Iroise et zones de présence pour les deux 
groupes de grands dauphins côtiers (© Parc naturel marin d’Iroise – OFB). 

Une approche reposant sur des prélèvements non-invasifs peut 
représenter une solution. Nous avons pu par exemple étudier de manière 
fine les liens familiaux au sein d’un groupe social de cachalots sans 
réaliser de biopsies, mais en prélevant des fragments de peaux mortes 
libérés spontanément (Sarano et al., 2021 ; Girardet et al., 2022). Chez 
les delphinidés, des prélèvements de souffle ou de cellules externes 
de l’épiderme ont déjà été utilisés comme source d’ADN (Frère et al., 
2010 ; Harlin et al., 1999 ; Delfour et al., 2014). En Iroise, certains grands 
dauphins peuvent s’approcher des bateaux de manière récurrente. 
Nous avons conçu une approche d’échantillonnage non invasive 
par écouvillonnage afin d’obtenir des échantillons exploitables pour 
des analyses ADN (Fig. 2). Les écouvillons choisis (« Puritan sterile 
cotton tipped applicators » Puritan, Guilford, Maine, USA) sont conçus 
spécifiquement pour les prélèvements d’ADN.
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Figure 2. Écouvillons utilisés pour réaliser les prélèvements (Puritan, Guilford, Maine, 
USA).

Des prélèvements ont été effectués à titre expérimental en frottant 
la peau de dauphins depuis le bateau avec l’écouvillon, soit lorsque 
le dauphin est en partie émergé (peau en contact avec l’air) ou en 
immersion (écouvillon frotté à la peau du dauphin en dessous de la 
surface de l’eau). Après prélèvement, les écouvillons ont été conservés 
sur le bateau pour le reste de la sortie en mer, puis placés à -20°C 
jusqu’à extraction de l’ADN. Des fragments de l’ADN mitochondrial ont 
été amplifiés puis séquencés. Les protocoles d’extractions de l’ADN 
sont équivalents à ceux décrits dans Jung et al. (2016) ; l’amplification 
de l’ADN mitochondrial a été réalisée dans les conditions décrites par 
Louis et al. (2014).

Dans cette étape de test, neuf échantillons ont été prélevés, sur 
deux grands dauphins solitaires (Zafar et Randy, respectivement 2 et  
1 prélèvements) ainsi que sur 6 grands dauphins de l’archipel de 
Molène. Seize extractions d’ADN ont été réalisées, dont 13 ont permis 
d’obtenir des séquences d’ADN mitochondrial de qualité (Fig. 3).
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Figure 3. Exemple de chromatogramme exploitable obtenu après séquençage avec 
l’amorce DLP1.5 dans les conditions de Louis et al. (2014).

Nous avons pu comparer nos données entre elles ainsi qu’avec les 
haplotypes définis par Louis et al. (2014), qui permettent de distinguer 
génétiquement grands dauphins pélagiques et côtiers en Atlantique 
nord. Nous avons identifié 2 haplotypes différents dans nos échantillons, 
correspondant aux haplotypes KF650783 et KF650784 de Louis et al. 
(2014). Ces haplotypes sont tous deux retrouvés chez des groupes de 
grands dauphins côtiers (KF650783 est qualifié de « côtier nord » et 
est retrouvé principalement au nord de l’Angleterre, KF650784 étant 
quant à lui qualifié de « côtier sud » et retrouvé principalement dans la 
Manche ; Louis et al., 2014). Un tel résultat était donc attendu pour le 
groupe côtier de Molène. Les deux individus solitaires, Randy et Zafar 
(Nunny et Simmonds, 2019), présentent deux haplotypes différents : 
Randy possède l’haplotype KF650783 alors que Zafar a l’haplotype 
KF650784. Ces résultats suggèrent que Zafar et Randy pourraient bien 
être originaires de groupes côtiers. Ces premiers tests ont été menés 
depuis le terrain jusqu’aux analyses de laboratoire. Ils démontrent 
que notre approche d’échantillonnage non invasive est réalisable 
concrètement et permet d’obtenir des échantillons biologiques source 
d’ADN en qualité et quantité suffisantes pour leur analyse. 

Une demande d’autorisation a été déposée auprès du CSRPN 
(Conseil Scientifique Régional du Patrimoine Naturel) de Bretagne afin 
de poursuivre ce projet sur une plus grande échelle, et de caractériser 
génétiquement les deux groupes côtiers du parc naturel marin d’Iroise. 
Cette approche pourrait aussi être appliquée ailleurs, par exemple 
pour étudier les groupes de grands dauphins des sanctuaires Pelagos 
en Méditerranée (Notarbartolo‐di‐Sciara et al., 2008 ; Gnone et al., 
2011) et Agoa dans les Antilles.
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